Les organisations et associations oeuvrant à la promotion de la francophonie en Vallée d’Aoste

Questionnaire adressé aux sections européennes de l’APF

1) Quelles sont, dans votre pays, les organisations qui exercent une action dans le domaine de la promotion de la Francophonie ?

Les associations culturelles valdôtaines et francophones reconnues par la loi régionale :

A) loi régionale 79/1981 (et successives modifications)

· L’Académie Saint-Anselme

· Le Comité des Traditions valdôtaines

· Le Centre d’études francoprovençales ‘René Willien’ de Saint-Nicolas

· La Federachon valdôtena di Teatro populero

· L’Association valdôtaine des archives sonores

· L’Institut valdôtain de la culture

· L’Union des journalistes et de la presse de Langue française

B) loi régionale 39/1980 (et successives modifications)

· Le CMIEBP – Centre mondial d’information sur l’éducation bilingue et plurilingue

· Le Comité de l’Alliance française pour la Vallée d’Aoste

C) loi régionale 36/1994 

· L’Institut d’études fédéralistes et régionalistes – Fondation Emile Chanoux

D) loi régionale 16/1979 (et successives modifications)

· L’Institut historique de la Résistance et de la Société contemporaine en Vallée d’Aoste

Autres associations valdôtaines et francophones :

· L’Association Esprit valdôtain

2) Pour chacune d’entre elles, pouvez vous préciser leur Statut ainsi que leurs sources de financement ?

L’Académie Saint-Anselme: l’Académie Saint-Anselme, in extenso aujourd’hui Société académique religieuse et scientifique de l’ancien Duché d’Aoste, sous la protection de saint Anselme, archevêque de Cantorbéry et docteur de l’Eglise, est de fondation ecclésiastique et elle vit le jour, première Société savante en Vallée d’Aoste, le 29 mars 1855, dans une salle du palais épiscopal d’Aoste. La Société œuvre aujourd’hui en tant que simple association, la dernière version de ses Statuts remontant à 1968. Ses ressources de financement sont représentées uniquement par une subvention de l’Assessorat régional à l’éducation et à la culture.

Le Comité des Traditions valdôtaines : le CTV est une association de droit privé. Ses ressources de financement sont représentées par les cotisations annuelles des membres effectifs et par une subvention de l’Assessorat régional à l’éducation et à la culture.

Le Centre d’études francoprovençales ‘René Willien’ de Saint-Nicolas : le Centre est une association de droit privé. Il bénéficie, pour ses activités, d’un financement de la Région de la Vallée d’Aoste prévu par la loi régionale sur les Associations Culturelles de 1982 ; des cotisations des inscrits ; du travail bénévole des inscrits et des amis.

La Federachon valdôtena di Teatro populero: la FVTP est une association de droit privé. Ses sources de financement comprennent :


a)
Le montant des cotisations que chaque compagnie verse annuellement. Ce montant est établi à chaque exercice financier par l’assemblée des sociétaires.


b)
Les subventions des collectivités publiques et semi-publiques (établies par la loi  régionale 79/1981 et représentant une bonne partie de l’allocation totale).  


c)
Les subventions de la part de personnes ou d’organismes privés.


d)
Les intérêts éventuels provenant de dépôts, de legs, etc. etc.


e)
Les recettes des manifestations organisées par la F.V.T.P.


f)
Les entrées  des loteries.

L’Association valdôtaine des archives sonores : l’Association, outre aux allocations de la Région, vit grâce à une convention de coopération, renouvelée cette année pour neuf ans, avec le Bureau de l’ethnologie et de la linguistique (BREL) de l’Assessorat à l’éducation et à la culture.  

L’Institut valdôtain de la culture : l’institut, créé en 1980, est une association de droit privé sans but lucratif. Ses ressources de financement sont représentées par une subvention de l’Assessorat régional à l’éducation et à la culture

Union des journalistes et de la presse de Langue française : la section de la Vallée d'Aoste de l’Union internationale des journalistes et de la presse de langue française (UIJPLF) – dont le nom est devenu, en 2001, Union internationale de la presse francophone (UPF) – est une association culturelle de droit privé à but non lucratif œuvrant dans le domaine de la francophonie, en vue notamment de sauvegarder le particularisme culturel et linguistique de notre Pays. Elle réunit des « travailleurs de la langue » qui aiment utiliser le français dans leur vie professionnelle et privée, qui en encouragent la diffusion et qui souhaitent développer les relations confraternelles à l’échelon international. Ses activités (quadrimestriel, concours, soirées, rencontres) sont financées par une subvention régionale annuelle et par les cotisations de ses membres.

Le CMIEBP – Centre mondial d’information sur l’éducation bilingue et plurilingue : le CMIEBP, représenté en Vallée d’Aoste par un Bureau de coordination, est une association de droit français régie par la loi du 1er juillet 1901. Son Conseil d’administration, élu pour deux ans, comprend actuellement seize membres (8 Italiens, 1 Français et 1 Suisse). Selon les statuts, les ressources de l’association comprennent : 

· les montants des cotisations, les dons et des legs

· les subventions institutionnelles (Communauté européenne, Etats, Régions, Départements, Communes)

· le produit des activités permises par les lois et les règlements en vigueur. Actuellement, l’Assessorat à l’Education et à la Culture de la Vallée d’Aoste assure la partie la plus importante des ressources. 

Le Comité de l’Alliance française pour la Vallée d’Aoste : le Comité valdôtain fait partie des Alliances françaises, des associations autonomes régies par le droit local (dans ce cas droit privé italien) et rattachées à Paris par un lien moral. Constituée en Vallée d’Aoste en 1979, cette association reconnue d’utilité publique (loi régionale  n° 39/1980) se voit reconnaître par la Région une subvention de l’ordre de 38000 euro, qui participe à hauteur de 30% à son financement. Le reste des produits provient des recettes des cours, des examens DELF-DALF et des activités culturelles associatives.

L’Institut d’études fédéralistes et régionalistes – Fondation Emile Chanoux : la Fondation est de droit privé italien. L’Administration régionale en est le principal bailleur de fonds. 

L’Institut historique de la Résistance et de la Société contemporaine en Vallée d’Aoste : l’Institut, qui a vu le jour en 1974, jouit de la reconnaissance juridique de droit privé italien. Il vit des ressources financières allouées chaque année par l’Administration régionale qui pourvoit à l’assignation annuelle d’enseignants agrégés (de deux à trois) chargés des fonctions de direction, de recherche et de didactique. . 

L’association Esprit valdôtain : Esprit valdôtain est une association de droit privé, basée en Vallée d'Aoste. Son but est d'œuvrer à la promotion de l'identité linguistique et culturelle valdôtaine. Elle perçoit les cotisations de ses membres, ainsi que les dons et contributions. 
3) Comment estimez-vous le rôle et l’influence réels de ces organisations ?

L’Académie Saint-Anselme : l’Académie, tout en ayant perdu le monopole de la culture locale, garde, par l’étendue de sa production et par la variété de son œuvre, la première place parmi les Sociétés savantes et cuturelles de la VdA, notamment grâce à son action pour la défense et la promotion de la langue française. 

Le Comité des Traditions valdôtaines : l’action du Comité, visé notamment au maintien et à la promotion de l’ethnie et des traditions valdôtaines, joue un rôle de premier plan dans la promotion de la langue française en VdA. Elle est parmi les fondateurs de La Librairie valdôtaine (pour la vente et la promotion des livres en langue française en VdA) et s’efforce aussi de promouvoir le folklore régional notamment par le biais de l’activité des groupes folkloriques.

Le Centre d’études francoprovençales ‘René Willien’ de Saint-Nicolas : le Centre a joué un rôle extrêmement important dans la recherche scientifique sur le Francoprovençal et dans sa promotion. Il a même été à l’origine d’associations importantes comme l’AVAS et la Fédération du Théâtre populaire et d’institutions publiques comme le BREL. Son rôle et son incidence sur la communauté ont évolué dans le temps. Actuellement, le Centre est un Centre de documentation important, gère une bibliothèque spécialisée d’envergure, publie un Bulletin semestriel, soumet des projets à l’Administration Régionale en garantissant l’épaisseur scientifique des proposions ; accueille des chercheurs, des enseignants des patoisants et tous ceux qui sont intéressés au francoprovençal ; il collabore avec le BREL, par le biais d’une convention, pour la réalisation de nombreux projets. 

La Federachon valdôtena di Teatro populero: la FVTP actuellement est composée par 17 compagnies. Chaque compagnie est formée moyennement par 8-12 personnes, pour un total de environ 130 acteurs, tous amateurs, qui chaque année jouent lors du Printemps Théâtral, le festival de théâtre populaire se déroulant aux mois de mars-avril-mai. L'organisation de ce festival est sans aucun doute l'activité principale de la FVTP, avec une série de soirées (huit en 2005) qui réunissent en moyenne 250 spectateurs chaque semaine. Les différentes compagnies sont aussi souvent engagées dans des représentations dans les villages, sous la demande des Bibliothèques, des Paroisses, etc. 

L’Association valdôtaine des archives sonores : l’AVAS s’occupe du recueil, de la classification de la conservation et de la promotion des archives sonores valdôtains. Son travail concerne la vie, l’histoire, la culture, les tradition valdôtaines. Dans cette tâche elle est complémentaire à l’œuvre effectuée par le BREL. . 

L’Institut valdôtain de la culture : l’Ivac qui déployé une activité multiple, allant de l’écrit à la manifestation publique, œuvre dans le domaine de la promotion de la langue française et l’affirmation de l’identité valdôtaine y afférente. L’activité de l’Ivac tend, aujourd’hui, à se limiter, du fait d’un amenuisement de ses ressources.

L’Union des journalistes et de la presse de Langue française : l’UIJPLF n’a repris ses activités que depuis quelques années et mise notamment sur un travail de longue haleine, souterrain, axé sur la jeunesse et sur le regard qu’elle porte à la langue française. Par ailleurs, la section valdôtaine de l’UPF se veut un point d’appui pour tous les francophones valdôtains et leur offre, dans le cadre de son bulletin et de ses initiatives, des espaces pour s’exprimer en toute liberté.

Le CMIEBP – Centre mondial d’information sur l’éducation bilingue et plurilingue : le rôle et l’influence réel du CMIEBP sont fondés sur deux activités, c’est-à-dire la publication et la diffusion gratuite de la revue ‘Education et Sociétés plurilingues’ et sur le cycle de conférences et des débats des ‘Samedi matin du CMIEBP’. Pour ce qui est de la revue, elle paraît deux fois par an à 1000 exemplaires à chaque édition. Elle est diffusé principalement en Vallée d’Aoste (environs 350 copies), puis en France et dans d’autres pays européennes. Pour ce qui est des débats, ils ont lieux à Paris deux fois par an autour de questions relatives à l’éducation plurilingue. Ils réunissent en moyenne de 15 à 25 personnes, d’origine variée. Enfin, le CMIEBP dispose d’un site Web, à savoir www.cmiebp.fr
Le Comité de l’Alliance française pour la Vallée d’Aoste : la mission du Comité valdôtain est avant tout linguistique, pédagogique et de formation et ses activités culturelles sont directement liées autant à la Francophonie qu’à l’action francophone de la Région. En particulier, le Comité propose de cours de tous niveaux, il est le centre d’examen DELF et DALF pour la VdA, elle est également associée à des projets de coopération transfrontalière (à savoir le projet FIBE) et, enfin, collabore étroitement avec l’administration régionale et les organismes impliqués dans l’enseignement de langue française en Vallée d’Aoste.

L’Institut d’études fédéralistes et régionalistes – Fondation Emile Chanoux : la Fondation gère le seul enseignement post-universitaire donné intégralement en langue française en VdA. Son influence 

L’Institut d’études fédéralistes et régionalistes – Fondation Emile Chanoux : la Fondation gère le seul enseignement post-universitaire donné intégralement en langue française en VdA. Encore, les recherches de la Fondation, toutes dans des domaines d’actualité (économie, démographie et linguistique) constituent des outils visant à fournir aux décideurs régionaux des instruments de réflexion sur le long terme.

L’Institut historique de la Résistance et de la Société contemporaine en Vallée d’Aoste : l’Institut occupe la première place parmi les institutions qui œuvrent à la sauvegarde et à la promotion des archives documentaires de l’histoire locale (archives qui sont soit en langue italienne qu’en langue française) et dans la rédaction de profils de personnages de l’histoire locale. A partir du 1974 l’Institut a réalisé plus de treize publications et expositions bilingues ou en langue française. 

L’Association Esprit valdôtain : Esprit valdôtain est une association qui se penche sur le soutien actif de la culture et de l’identité valdôtaine à travers la valorisation des langues historiques et des patois parlés en Vallée d’Aoste. Le rôle et l’influence réels de cette organisation tiennent à une stratégie de longue haleine qui veut engager dans la francophonie notamment les plus jeunes, en particulier par le biais de colonies de vacance qui chaque été impliques une cinquantaine de jeunes dans une série d’initiatives (sportives et culturelles). 
4) Leurs actions respectives vous paraissent-elles complémentaires, ou plutôt concurrentes ?
En général les organisations citées se caractérisent par la complémentarité de leur action.

5) Sont-elles soumises à un organe de tutelle dans votre pays ? Si oui, quels sont son rôle et ses moyens d’action ?

Les organisations qui reçoivent des allocations de la part de la Région doivent présenter, chaque année, un compte-rendu des dépenses qui est soumis aux organes comptables de l’administration et qui est condition nécessaire à l’émission des contributions pour l’année successive. Toutes les organisations sont soumises à la loi civile de la République italienne. 

6) L’OIF vous semble-t-elle jouer un rôle dans l’harmonisation des différentes initiatives visant à la promotion de la Francophonie dans votre pays ?

La Vallée d’Aoste n’est pas membre de l’OIF.

PAGE  
2

